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RE 


en diminuant votre dépense d'électricité. 


ADOPTEZ le Ciné Transformateur Modèle 1922, 


qui résout enfin la belle projection par courant alternatif. 


Rien ne met en 
valeur un établissement 


comme une projection très 


LUMINEUSE 
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ÉCONOMIE : Un 
arc de 60 ampères prend 
10 ampères au compteur 


sous tension 220 volts. 
M 4 


Nous garantissons notre 
fabrication, et nous vous 
présentons un appareil 


parfait et bon marché. 
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Consultez nos Agents dépositaires : 


à LILLE, M. Belière (Agence Harry), 23, Grande Place. 
à LYON, M. Fourel (Cinématographe F. ourel), 36, Quai Gailleton. 


à STRASBOURG, 


M. Hilber (Agence Cinématériel), 1, Vieux Marché aux Vins. 


à NANTES (Comptoir Cinématographe de l'Ouest), 10, Rue Neuve-des-Capucins. 
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ATTENTION ! UN TOUR DE PASSE-PASSE 


Si mes pressentiments ne me trompent point, nous 
allons assister à la rentrée à un bien joli tour de passe- 
passe. Les bureaux sont en train d'escamoter le projet 
Taurines à la barbe de nos pontes les plus influents et 
sous l'œil bienveillant de nos plus fougueux avocats. 

« Ah! mes amis, vous demandez un adoucissement 
au régime d'exception qu’on vous applique. Vous avez 
la prétention d'être traités comme tous les autres com- 
merçants avec ni plus, ni moins de rigueur ? Vous vou- 
lez vivre et faire honneur à vos affaires ? Enfin vous 
ne pouvez plus payer les lourdes taxes qui vous acca- 
blent depuis deux ans ?.. 

« Qu’à cela ne tienne. Nous allons vous donner 
satisfaction, mais pas complètement parce que le budget 
de l’Etat y perdrait s'il acceptait purement et simple- 
ment la proposition de l'honorable M. Taurines. Nous 
allons la remanier légèrement, vous vous en aperce- 
vrez à peine et la Chambre votera comme un seul 
homme. » . 

Ainsi parle M. de Lasteyrie, Ministre des Finances, 
tandis que ses bureaux dressent un barême à notre 
usage, dan: lequel le point de départ est à 6 %4, c'est- 
à-dire au taux actuellement payé par les théâtres et 
music-halls, et le dépose sur le bureau de la Commis- 
sion des Finances. 

Cela fait donc trois projets sur lesquels la Commis- 


sion aura à se prononcer à la rentrée. Quoi de plus 
simple pour embrouiller nos excellents parlementaires ? 
Pour peu qu'une nouvelle discussion s'élève au sein de 
nos associations de directeurs, je gage que la Commis- 
sion remettra à plus tard l'examen du volumineux dos- 
sier du Cinéma et encore une fois nous serons " gros- 
Jean " comme devant ! 

Il s’agit donc de jouer serré, si nous voulons éviter 
le piège. Toute amélioration qu'on pourra obtenir est 
capitale, même si elle ne donne pas entière satisfaction. 
Il est tellement difficile de plaire à tout le monde et à 
son père !... L'essentiel est d'obtenir quelque chose, 
d'avancer d’un pas, de prendre une position, d'établir 
le principe que le Cinéma ne peut vivre sous un pareil 
régime et d'amener le sujet à la Tribune de la Chambre. 

Aussi je m’associe à mon excellent confrère et ami, 
Georges Dureau qui conseille à ses lecteurs de faire bloc 
sur le projet Taurines qui nous paraît le plus acceptable. 

Que d'ici la rentrée nos amis ne perdent pas la ques- 
tion de vue; qu’ils la posent chacun à son député. Le 
Cinéma est fort. Il serait redoutable s'il connaissait sa 
force et savait l'employer. 

Pénétrons-nous en bien et ne l'oublions pas. Lorsque 
nous aurons à exprimer nos desiderata, sachons faire 
entendre que nous sommes de taille à les imposer. 


Charles LE FRAPER. 
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METTEURS-EN-SCÈNE, ÉDITEURS 


Faites titrer vos films par les 


ATELIERS FANTASIA 


TYPOGRAPHIE & DÉCORATION 
ordonnées par le peintre-graveur 
LUCIEN- BOUCHER 


TOUTES LES APPLICATIONS DE LA 

PEINTURE AU CINÉMA - EXÉCUTION 

O'ŒUVRES ORIGINALES ANIMÉES 
D — 


PIERRE MATRAS, Directeur 
PARIS-I3.ISRUE PIAT, PARIS (261) 
TÉL. ROQUETTE : 22-68. 


Tribune de nos Lecteurs 


ES 4e 
On nous écrit : 


Versailles, 7 août 1922. 


Cher Monsieur Le Fraper et amil 


S'il est une vérité, c'est bien celle que vous 
signalez dans les trois premières lignes de votre 
article : L'Arme à deuxtranchants] Que de direc- 
teurs, en effet, ne doivent qu’à leur veulerie toutes 
les déconvenues qui les accablent! Et s'il faut 
encore ajouter à ce fâcheux travers les charges 
multiples qui les oppriment, quelle situation, sous 
un tel poids lourd, peuvent-ils occuper dans le 
fabuleux handicap des affaires cinématographi- 
ques ? C’est la débâcle! 

Aussi, bravo! pour vos avertissements à tous! 

Quant au film à épisodes dont vous faites état, 
sans le nommer, il s’agit probablement des Mys- 
tères de Paris. Je les connais trop pour ne pas 
avoir déchiffré votre énigme. 

Maintenant, si vous voulez mon opinion sur 
Les Mystères de Paris, je suis bien tranquille, la 
Phocéa n'a rien à redouter du passé. Je crois plei- 
nement au succès de son édition en 12 chapitres] 
D'autant que la production italienne, à part le pre- 
mier épisode: Le prince Rodolphe, était loin 
d'être ce que promet l'ouvrage d'Eugène Sue. 

Tout avec vous, cher Monsieur Le Fraper et 
ami, et 


Des deux mains, 
CHAPELLE. 


» 


AUBERT touche 10 millions 


du ALLIER EEEREREREEENENEEENENENNENN 


Un Sonnet dont la thèse exemplaire 
pourrait servir de Scénario. 


Lies 
Une femme a franchi les confins du sublime, 
Toujours sans embarras! 
Forte de son honneur, elle a suivi l’abime 
Sans le moindre faux pas. 
HG. 


FIDÈLE A L'INFIDÈLE ! 


L'épouse abandonnée a, pour l'époux qu’elle aime, 

Le culte si profond d'un passé plein d'amour, 

Qu'elle accepte en pleurant cet abandon suprême 

Et garde au fond du cœur l'espoir d'un prompt retour ? 


Mais les jours ont passé ! les semaines de même ! 

Puis les mois et les ans! et là, sous l'abat-jour, 

La flamme de la lampe éclaire un front plus blême ! 
Et des yeux plus meurtris, hélas ! qu'au Premier jour. 


Reviendra-t-il jamais ? se dit-elle sans haine, 
Prête à tous les pardons, sans souci de sa peine, 
N'envisageant qu'un but : adorer l'inconstant ! 


Fidèle à l’infidèle! elle a, dans sa détresse, 
La crainte que l'Aimé n'ait pas chez sa maîlresse, 
L'amour qu’elle a pour lui gardé jalousement ! 


PENSÉE 
Puisque sur ce sonnet j'en arrive à conclure, 
Je dirai simplement qu'en amour, la Nature 
Veut des contrastes tels, qu'on adore ici-bas, 
L'être qui fait souffrir et ne nous aime pas ! 


HENRI CHAPELLE. 


CINÉMATOGRAPHES E. STENGEL 


11, Faub. St Martin (près la porte St-Martin) - Nord 45-22 


Réparations rapides et soignées 
de projecteurs et arcs. 
Matériel neuf et occasion, poste double. 
Chalumeaux, optique, charbons, tickets, etc. 
Plaques et clichés projection fixe. 


FILMS ERKA 
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PARIS 
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LES 


OLMS ERKA 


présenteront 
le MERCREDI 16 AOÛT, 
Palais de la Mutualité, 
325, rue Saint-Martin 
*° Salle du 1“ étage 
àä 2 h.30 
de l'après-midi 


LA DETTE 


Drame avec Hélène Chadwick 


LA CRÈME MERVEILLEUSE 


Comédie avec Madge Kennedy 


Album Documentaire Erka N° 16 


(Les Habitants du Désert) 


AGENCES : 


LILLE, 2, rue de Pas. 
STRASBOURG, 45, faubourg de 


Saverne. 
LYON, 75, rue de la République. 
MARSEILLE, 11, boul. Garibaldi. 
BORDEAUX. 17 bis, rue Castéja. 
ALGER, 12, rue Henri-Martin. 


CE QUE DISENT LES AUTRES 


LETTRES D’... HUMOUR 


En marge de la folie cinématographique 

Je n'entreprendrai pas de prouver la puissance 
de diffusion du cinéma en établissant la statistique 
des lettres reçues par les stars des deux mondes. 

Car les vedettes cinématographiques sont les 
plus favorisées et leurs admirateurs sont innom- 
brables comme les étoiles du ciel et les grains de 
sable de la mer ! 

Les admirateurs des vedettes du cinéma n'ont 
qu'un travers. Ils désirent la photographie des 
visages qu'ils aiment et, au risque de ruiner cent 
fois l’objet de leurs amours, ils demandent une 
photo et. une dédicace ! 

L'écriture de ces lettres demandant un conseil 
ou une image varie avec la personnalité de l'au- 
teur, et le style en est ondoyant et divers, capri- 
cieux ou fantasque, impératifou suppliant, suivant 
le caractère du scripteur. 

. 

Mary Pickford et Charlie Chaplin n'ont pas le 
seul privilège des lettres d’….humouret les actrices 
et les acteurs français en reçoivent également. Sur 
cent lettres, quatre-vingts sont des lettres de 
femmes, car les femmes ont, tout le monde sait 
cela, la manie de beaucoup écrire. 

Mme Aurel est la vivante illustration de cet 
exemple ! 

Geneviève Félix trouve, à chaque courrier, cinq 
ou six lettres ingénues qu'elle range soigneuse- 
ment dans une petite boîte en carton. 

Gina Palerme, Eve Francis, France Dhélia, 
Berthe Dagmar, Emmy Lynn et les autres vedettes 
françaises voient arriver, chaque matin, des enve- 
loppes de formats divers. Quant à Léon Mathot, 
Cresté, Aimé Simon-Girard, ils battent tous les 
records et les damoiselles écrivent... écrivent. 
Aussi s’abstiennent-ils souvent de leur répondre. 

La folie de certains admirateurs ou de certaines 
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Le 21 Août à la Mutualité. 


3 Films de la F. A. J. 


admiratrices cat parfois grande et elle s’accom- 
pagne de lettres humoristiques et même ridicules. 

Aimé Simon-Girard trouva une petite lettre où 
était écrit ceci : 

| Monsieur, 

Quand vous respirez, je respire ; quand vous 
ne respirez pas, je ne respire pas. Vous êtes 
indispensable à ma vie commel'air aux oiseaux, 
comme le sel à la soupe. 

La lettre se terminait par une demande d'auto- 
graphe! 

René Cresté, qui fut « Judex » et qui capta un 
instant l'amour de toutes les femmes, fut aussi 
très désiré. 

De toutes parts arrivaient des lettres deman- 
dant : « Etes-vous marié ? » ou bien : « J'ai eu des 
déboires. Je veux refaire ma vie... Je vousaime!» 

La question : « Etes-vous marié I » revient sou- 
vent, ce qui laisse croire aux intentions matrimo- 
niales de quelques-uns ou de quelques-unes. 

“. 

Il est aussi des lettres bizarres et imprévues. En 
voici un exemple. 

Une de nos plus courageuses vedettes d'écran 
reçut un jour cette lettre : 


Madame, 

Laissez-moi d'abord m'excuser de vous écrire 
pour vous demander pareille chose et me pré- 
senter. : 

Ce que je veux vous demander, je n'ose le faire 
de vive voix, bien qu'on m'ait dit que vous étiez 
très gentille et que vous accepteriez sûrement ce 
que je veux vous proposer. 

Voilà, ayant remarqué que vous changiez 
assez souvent de toilette ainsi que de chapeaux 
j'avais pensé que peut-être consentiriez-vous à 
me faire profiter de certaines occasions. 

Je vous demande pardon de vous écrire cela 
mais j'ai tant envie de posséder un de vos grands 
chapeaux que je n’ai pu hésiter au désir de vous 
écrire, car avec mes appointements je ne puis 
penser en acheter de neufs. 

Recevez, Madame, toutes mes salutations em- 
pressées ainsi qu'une fois encore mes excuses. 


ES _—— 


Pathé Dontict Cinéma | 


présente le 16 AOUT 


LE DIAMANT NOIR 


d’après l œuvre célèbre de Jean AICARD, de l’Académie Française 
- Adapté et mis en scène en 2 Épisodes par M. André HUGON - 
(Film A. HUGON) 


1 Épisode 2° Épisode 


Le Calvaire d'une Innocente L'Amour Rédempteur 


(Édition du 29 Septembre) (Édition du 6 Octobre) 


INTERPRÈTES : 


MM. Henry KRAUSS, Armand BERNARD 
- FRESNAY et M. Romuald JOUBÉ - 
Mess Claude MÉRELLE, Ginette MADDIE 


PUBLICITÉ : 1 affiche générale 160-240, 1 affiche 120><160 par épisode, Série de photos 


PROCHAINEMENT 


ROULETABILLE CHEZ LES BOHÉMIENS 


Grand ciné roman en 10 épisodes de M. Gaston LEROUX 


Mise en scène Publié dans Direction Artistique 
de M. FESCOURT LE MATIN de M. Louis NALPAS 
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Cette jeune personne est vraiment charmante, 
et elle paraît posséder un « culot » qui ne sera 
pas sans lui être utile dans la vie. 

Mais il y a des correspondantes plus timides, et 
je demande pardon à Berthe Dagmar, l'interprète 
de Marie, les fauves et les hommes, d'insérer 
cette lettre déférente, qui n’a qu'un défaut, celui 
d’être ornée de quelques fautes d'orthographe. 

Lisez : 

Madame, 


J'ai lu un article vous concernant article qui 
a provoqué en moi une admiration si grande que 
je ne pourrai atteindre la fin. Les photographies 
qui étaient insérées dans le journal mon fait fré- 
mir ; de vous voir entre les pattes d'un Lion, lut- 
tant contre un ours, un serpent enroulé autour 
de vous et semblant vous serez bien fort dans ses 
vilains anneaux. 

J'ai appri l'accident dont vous avez été vic- 
time l'hiver dernier alors que vous tourniez 
Marie chez les fauves ; et il vous a fallu un bien 
grand courage pour lutter contre ce fauve qui 
était tout disposé à vous dévorez. Mais heureu- 
sement vous avez conservé votre saag-froid et 
votre courage ce qui vous «a sauvée. 

Madame J'ose vous demandez une de vos pho- 
tographies, je serais si heureuse d'avoir ce sou- 
venir de l'artiste que je préfère. 

Dans l'espoire d'une bonne réponse. 

Recevez Madame mes sentiments respectueux 
et admiratifs. 

ss 

Il y aura beaucoup à écrire sur ce sujet, qui, 
dèveloppé, amènerait l'indiscrète publication de 
lettres dont la lecture serait fort attrayante. 

Arrêtons-nous là, cependant, et ne soyons pas 
trop méchants pour ceux ou celles qui ont pour 
l'Art muet une admiration et un amour sincères 


et désintéressés. 
AUGUSTE NARDY. 


ROBERT JULIAT 


24, RUE DE TRÉVISE, PARIS (9%) 
Téléph. : Bergère 38-36 


Cinéopse : 
M. Osso et la Presse corporative 


« Sans vous, Messieurs, sans la presse corpora- 
tive. nous ne pouvons rien. » Ainsi s'exprimait, 
coupe de champagne en main, devant un groupe 
de confrères invités à une présentation privée, le 
très accueillant M. Osso, directeur de la PARA- 
MOUNT. Or, dans l'espace de quelques semaines, 
l'opinion de M. Osso s’est transformée; peut-être 
même regrette-t-il les paroles que nous avions 
rapportées dans notre précédent numéro. 

En effet, le sympathique chef de la publicité, 
M. Maurice Simon, qui s’étonnait ce soir-là que 
nous ne fussions pas encore venu solliciter ses 
faveurs, et nous faisait espérer une place dans le 
budget de publicité de la Paramounr, nous écrit : 


« Mon directeur et moi avions le plus grand 
désir de vous être agréables ; malheureusement 
les directives venues de plus loin, nous obligent 
à faire notre publicité sous une forme nouvelle. 
Il serait beaucoup trop long de m'étendre la- 
dessus. 

« La nouvelle publicité de PARAMOUNT pour lu 
saison prochaine, consistera presque exclusive- 
ment en bulletins eten magazines, qui, par consé- 
quent, feront double emploi avec les corporatifs 
déjà existants. » 


Voilà qui est net. M. Simon veut bien « espérer 
que nos relations n'en seront pas moins bonnes »; 
nous voulons lui en donner l'assurance : il suffira 
au Cinéopse d'ignorer la PArAMoUNT, comme la 
Paramouxr veut ignorer la presse professionnelle. 
Mais, ainsi que l'écrit notre confrère de La Borie, 
comment expliquer que les grosses firmes étran- 
gères, habituées à faire dans leur pays beaucoup 
d’affaires, grâce à une coûteuse publicité dans les 
journaux corporatifs, se mettent subitement à dis- 
tiller leur publicité au compte-goutte dès qu'elles 
créent un centre d'affaires en France ?.… 


LE MEILLEUR DES APPAREILS DE PROJECTION 


“LE VERDUN” 


Poste complet dernier modèle 1922 :: 


@ :: Poste Portatif pour l'Enseignement et la Petite Exploitation 


INSTALLATION DE SALLES — 


ENTRETIEN DE CABINES — 


LOCATION 
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Et pour ne pas être en reste de politesse, nous 
voulons prier M. Simon de se dispenser de nous 
faire le service de ses communiqués qui, à eux 
seuls représenteraient, si nous les insérions tous, 
la moitié de notre numéro mensuel. Notre confrère 
de Reusse nous a, avec infiniment d'esprit, mis en 
garde contre cette manière habile de faire sa 
réclame... sur le dos des naïfs !.. Ne soyons pas 
les éternelles dupes.… 

G.-M. C. 

Et mettons soigneusement au panier tous les 
communiqués pompeux et gratuits du service de 
publicité de M. Osso.…. 


Comædia : 
ENCORE LES TAXES 


Les Théâtres et Cinémas de Bruxelles 
fermeront-ils leurs portes ? 


Les mauvais exemples sont contagieux. Nos 
bons amis les Belges connaissent à leur tour le 
régime des taxes à outrance appliquées aux spec- 
tacles. Le monde des théâtres et des cinémas, à 
Bruxelles, est en émoi. Un nouvel impôt commu- 
nal doit être en effet appliqué dès aujourd’hui. 
Cette taxe, qui vient de recevoir l'approbation 
gouvernementale, frappe de 5 centimes les places 
de moins de 1 fr., de 10 centimes celles de 1 fr. à 
1 fr. 99, de 15 centimes celles de 2 fr. à 2 fr. 99, etc., 
la proportion se poursuivant à l'échelle du franc. 

Or, les établissements de spectacles payent déjà 
un impôt de 15 0/0 perçu par l'État, et on calcule 
que la moyenne de la nouvelle taxe communale 
atteindra environ 7 1/2 0/0, ce qui contraint les 
théâtres et cinémas à verser un total de 22 1/2 0/0 
de leurs recettes brutes. 

D'autre part, la ville de Bruxelles à l'intention 
de percevoir également une taxe de 5 centimes par 
programme vendu et une autre de 5 centimes par 
personne usant du vestiaire. En outre, tous les 
billets gratuits (billets de presse, d'affiches) seront 
frappés d’une taxe de 25 centimes par personne. 

Devant ces graves menaces, les directeurs de 
théâtres et de cinémas de Bruxelles se sont réunis 
à l'effet de délibérer sur l'attitude à prendre. Ils 
ont été unanimes à voter un ordre du jour dans 
lequel ils déclarent se refuser à jouer auprès des 
spectateurs le rôle de receveurs des contributions, 

Ils ont décidé, en conséquence, de refuser de 
percevoir et d’acquitter les taxes nouvelles impo- 
sées dar la ville de Bruxelles. Ils ont désigné des 
délégués chargès d'intervenir auprès des autorités 


— 21 AOUT — 


présentation à la MUTUALITÉ de 


LA MERVEILLEUSE IDÉE DE M. HOPKINGS 


Comédie avec SLADYS HULETTE et CREIGNTON HALE 


DOUBLEPATTE ET PATACHON..... 
.…..SENTILSHOMMES D'INFORTUNE 


Comédie burlesque interprétée par les célèbres 


comiques danois. 


NOUVELLES VOIES 
Drame interprété par WILLIAM HART 


Ce sont des films de la 


Téléphone : 
Édies 53 36, Avenue Hoche 
PARIS 


— 597 
Adr. Télégr. 
ARTISFILRA - PARIS UN 


communales pour que soient rapportées les mesu- 
res qui les frappent. 

Si satisfaction n’est pas donnée aux directeurs, 
ils décident de fermer leurs établissements à une 
date qui sera fixée avant le 30 septembre. 

Cette date sera déterminée au cours d'une réu- 
nion à laquelle seront conviés la Société des 
auteurs et compositeurs, les directeurs de théâtres 
et de cinémas, les délégués des syndicats ouvriers 
du spectacle, ainsi que les loueurs et éditeurs de 


films. 


L'Echo de Paris : L 
Le Cinéma au service della science 


On peut s'étonner que le cinéma d’enseigne- 
ment, malgré de sérieux efforts, n'ait pas encore 
abouti à une formule vraiment pratique. Toute- 
fois, n’est-on pas en droit de manifester quelque 
scepticisme, si l’on songe que l'approbation des 
milieux universitaires à l'adoption du cinéma 
dans les établissements d'enseignement n'est sans 
doute pas motivée par une conviction profonde 
des possibilités d'expression par l’image animée. 

On s'y prend, en vérité, à rebours. Tel ne peut 


16 LE COURRIER CINEMATOGRAPHIQUE 


enseigner qui ne sait apprendre, et ne pourrait-on 
suggérer qu'il est bien imprudent d'user pour 
l'enseignement, à quelque degré qu'il soit,et peut- 
être surtout pour l'enscignement primaire, d'un 
mode d'expression dont les effets sont encore mal 
définis. Et le danger n'est pas moins grand de 
préconiser l'emploi du cinéma au simple point de 
vue récréatif. 

Le cinéma, d'ailleurs, peut prétendre à un autre 
rôle. Sans doute l'élaboration des règles exsen- 
tielles qui présideront à la composition des films 
de demain ne peut se faire que progressivement. 
Mais, sans attendre que s'esquisse de façon plus 
précise cette esthétique nouvelle, il est une appli- 
cation immédiatement possible, c'est celle où, 
sans souci d'esthétique, on chercherait simple- 
ment l'enregistrement de phénomènes objectifs, 
et leur juxtaposition rationnelle dans un temps 
et un espace restreints, où il n’est pas donné à 
l'investigation courante de les obscrver. Il peut 
y avoir dans cette représentation concentrée de 
phénomènes multiples un sérieux enseignement, 
et pas seulement pour des écoliers. 

Si l’on songe au travail matériel considérable 
qu'impose la documentation par le texte écrit, 
faute d'un mode descriptif rapide et suggestif, on 
comprendra la portée d'une telle utilisation de 
l’image animée. 

On peut objecter, à vrai dire, que le texte écrit, 
même lorsqu'il n'a d'autre but que d'être descrip- 
tif, porte en lui-même l'empreinte d'une pensée 
toujours présente; qu'au contraire, dans le film, 
le choix de l'angle de vision, la disposition des 
images successives, ne peuvent révéler de façon 
suffisamment subtile les divers stades de l’évolu- 
tion mentale. Mais rien n'empêche de combiner 
le mot et l’image. On sait que le synchronisme de 
la parole avec la projection cinématographique 
vient d'être réalisé. Des expériences fort con- 
cluantes, présentées dernièrement par M. Charles 
Delacommune, ont prouvé l'efficacité de cette 
combinaison de l’image et du mot. L'appréhension 


Robert JULIAT 
24 Rue de Trévise, PARIS (©:) 
Téléphone : Bergère 38-36 — Métro : Cadet 
NOUVEAUX MOTEURS UNIVERSELS, 
SIMPLES et de CONSTRUCTION SOIGNÉE 


70-110-220 VOLTS 
FOURNITURES GÉNÉRALES POUR CINÉMAS 
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qu'on pouvait avoir d'une surabondance possible 
d'expression, qui pût nuire et à la vision des 
images et à l'audition du commentaire, n'ont pas 
êté justifiées par l'expérience. 

Les procédés employés tant à la rédaction du 
texte et à la composition du film, qu'à leur resti- 
tution synchrone au moyen du ciné-pupitre méri- 
teraient une description détaillée. 

Nous envisageons simplement ces procédés de 
synchronisation au point de vue de leurs consé- 
quences. Il apparaît très nettement qu'ils permet- 
tent d'utiliser dès maintenant le cinéma à l'exposé 
journalier des données scientifiques les plus com- 
plexes, comme les plus simples. 

Si l'expérience confirme cette hypothèse, on 
pourra alors juger en connaissance de cause de 
la valeur instructive du film dans le cas particu- 
lier de l'enseignement scolaire. 


De notre distingué corfrère Le Progrès de la 
Somme : 


Le Cinéma et les Courses de Chevaux 


Voici le cinéma introduit sur les hippodromes, 
mêlé officiellement à un sport entre tous popu- 
laire, ct appelé désormais à jouer un rôle non 
seulement de distraction. mais un rôle d'arbitre. 

A l'occasion des grands prix récents de juin et 
juillet, on peut dire qu’un pas considérable a été 
franchi par lui dans cette voie. Et ce n'est qu'un 
commencement. 

D'abord, au Grand Steeple, une marque fameuse 
n’a pas craint de détacher quatorze opérateurs, qui 
se sont échelonnèés notamment devant tous les 
obstacles d'importance. 

Les vues, ainsi méthodiquement prises, ont 
permis de réaliser sur la course, dans toutes ses 
péripéties, un film très intéressant qui, une fois 
projeté, a donné au public l'impression complète 
de cette grande épreuve, avec toutes ses émotions, 
et d'une façon même autrement passionnante que 
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ce que chacun pouvait voir de sa place, au milieu 
de la foule entassée. 

C’est à ce point que les Directions des Sociétés 
de courses se sont émues de cette réalisation 
vraiment parfaite du Grand Prix, et qu’elles ont 
émis la juste crainte qu'avec un peu de perfection- 
nement, l'an prochain, il ne soit possible à une 
firme bien outillée, de donner sur l'écran, le soir 
même de la grande épreuve, une suite de vues 
tellement complètes, que nombre d'amateurs de 
genre d'émotions éviteront de risquer la fatigue 
du dérangement et préféreront la course cinéma- 
tographiée, autrement visible de cette façon que 
sur l’hippodrome. 

Il y a là certes un danger, qui sera plus grand 
encore lorsque des combinaisons s'échafauderont 
entre les bookmakers privés — innombrables 
dans les cafés de la capitale — et la représentation 
du film. Par exemple, si vous pariez chez le book 
plus de vingt francs, vous avez droit, par son 
entremise, à un fauteuil au cinéma du quartier 
où se déroul£:a la course le même soir. En vous 


rendant à ce cinéma, en y suivant la course pour 
laquelle vous aurez parié, vous aurez toutes les 
émotions qui vous intéressent, complétées par 
les émotions de votre pari. 

À un autre point de vue, le cinéma hippique 
devient officiel, car on parle de remplacer le juge 
à l’arrivée par une prise de vues, enregistrant de 
façon indiscutable la position des chevaux, lorsque 
le poteau est atteint. En dix minutes, la pellicule 
peut être développée, agrandie, affichée, preuve 
incontestable. De cette façon, il n’y aura plus de 
death-death. Grave réforme, importante pour les 
parieurs. En réalité, en effet, il y a toujours une 
différence entre les chevaux sur le poteau, fût-ce 
d’un centimètre, que seule la précision du cinéma 
peut affirmer. Au besoin, le passage devant le 
poteau sera pris au ralenti,et la preuve sera alors 
de plus en plus convainquante. 

Dans tous les domaines, le cinéma entre dans 
nos mœurs. Habituons-nous à cette nouveauté, 
bienfaisante souvent par ce qu’elle peut avoir de 
pittoresque et aussi d’indiscutable. 

HENRI DE FORGE. 


CONTRE LE SURVOLTAGE 
FUNESTE 


aux Lampes à Incandescence 
de projection 


EMPLOYEZ : 
LA RÉSISTANCE SPÉCIALE 


AUBERT 
Prix : 140 francs 
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Noticé sur demande adressée aux 
SERVICES TECHNIQUES 
DES ÉTABLISSEMENTS AUBERT 
124, avenue de la République, PARIS 
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Directeurs ! 
On vous annonce des grands films, des superproductions pour 


. . . . ne , . 
la saison prochaine, mais jusqu'ici qu'avez-vous vu ? Rien. 
ee NOUS NU +. ER 


Relisez le palmarès des présentations de 


ROSENVAIG UNIVERS - LOCATION 


et vous verrez que les films de cette marque sont sûrs du succès. Aussi n’attendez pas. 
Que ceux qui n'ont pas pris date, le fassent immédiatement. 


CONSULTEZ VOTRE re II et notez. 


Le grand film français, c'est un succès certain pour les établissements qui le retiennent. 
Aussi n'attendez pas, car nombre de Directeurs l'ont déjà noté. 


# 3.500 mètres 4 Sortie le 29 Septembre 
(Ce film peut être passé en 1 ou 2 semaines à votre gré). 
ET 
DOROTHY DALTON | HELLA MOJA 
dans dans 


ALLAH EST JUSTE | Minon « La Galante Aventure 


Joli conte du temps des marquises 


Drame de mœurs orientales 1.800 mètres Sortie le 1°" Septembre 

1.500 mètres Sortie le 18 Août 
BILLIE RHODES 
dans 
» 
LE ROMAN D'UNE OUVRIÈRE | LA FOLLE AVENTURE 
Drame populaire Comédie sentimentale : 

1.600 mètres Sortie le 22 Sache 1.500 mètres Sortie en Septembre 


=ET 


MAITRESSE DU MONDE 


Une innovation du film en série en 8 époques, qui sera présenté prochainement. 
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LES BEAUX FILM8 


AMOUR D'ANTAN 


Présenté le 8 août, à Marivaux, par l'United Artists 


Qu'y a-t-il de plus attendrissant que l'évocation 
des amours défuntes ? 

Souvenirs des joies passées, des heures douces, 
des émois où les cœurs s'unissent ! Souvenirs des 
tristesses, des déceptions et des peines ! 

Quelle émouvante rétrospective ! 

Que de fleurs l'on cueille dans le jardin magni- 
fique de la pensée, que l'automne désole et tour- 
mente ! 

Amour d'antan a tout le charme des vieilles 
choses, et ce film nous transporte un instant dans 
un passé évanoui, un passé qui fut beau comme 
un matin de printemps et qui s'est gravé profon- 
dément dans le cœur d'un homme. 


LE 

L'écran s'éclaire et deux jeunes gens jouent. Ce 
sont deux fiancès. 

L'amoureux annonce ses fiançailles à son père, 
pasteur aux mœurs sévères. 

— C'est une actrice, papa ! lui dit-il. 

Le père tressaille. 

— Non... tu ne l'épouseras pas. Ecoute. 

Il se dirige vers la table, prend un vieux coffret 
et en sort une fleur. 

L'histoire commence. 

Thomas Armstrong étudiait la théologie à l'Uni- 
versité de New-York. Son protecteur, Cornélius 
van Tuyl donnait souvent de fort brillantes soi- 
rées auxquelles assistait un soir Margharita Ca- 
vallini, une célèbre chanteuse italienne. 

Van Tuyl était l'amant de la Cavallini, femme 
capricieuse, bizarre, ayant le goût de l'excentri- 
cité et du luxe tapageur. 

La Cavallini était jolie et très entourée. 

Lors d'une réception, elle rencontra le jeune 
Thomas, et par jeu s’amusa à le provoquer. Tom, 
timide, gauche s'étonna. Elle se moqua de lui, le 
tourna en ridicule jusqu’à le fâcher. 


LU 
Elle voulait jeter dans ce cœur simple une pas- 


sion ; elle aimait à allumer le désir. Elle y parvint. 
L'amour naquit violent, sincère, rude comme 
l'âme qui le portait. Et Margharita prise à son 
piège connut, elle aussi les joies amoureuses. Elle 
quitta van Tuylet ilsannoncèrent leurs fiançailles. 


Tom ignorait que sa fiancée eût été la maîtresse 
de van Tuyl croyant que de simples liens d'amitié 
les avaient autrefois réunis. Il douta cependant et 
demanda un jour à la Cavallini, de jurer sur la 
Bible que rien ne s'était passé entre elle et van 
Tuyl. 

Elle jura, mais un incident voulut que fût dé- 
voilée la vérité. 

Tom, dont la foi était grande quitta sa fiancée 
et partit. 

La Cavallini retourna vers van Tuyl. Sa vie 
recommença, mais elle conservait un amour se- 
cret pour Tom qu'elle ne pouvait oublier. 

Un soir d'hiver Tom se présenta chez la Caval- 
lini très surprise de revoir son ancien amoureux. 
Elle crut un instant qu'il ne pouvait résister à son 
cœur, mais elle se trompait. Tom venait pour 
sauver l'âme de celle qu'il aimait. C'était son seul 
but. Il tenta de 1£ prêcher. Il l’'exhorta au bien, 
mais ses sens furent plus forts et leurs lèvres 
s’uuirent une fois encore. 

Tom, effrayé par le péché, s'en fut. Il se maria 
quelques mois plus tard, avec une fille simple et 
aimante qui fut la compagne de sa vie. 

Là s'arrête l’histoire de cet amour. 

Le jeune fiancé a compris la leçon qu'a voulu 
lui donner son père. 

Il épousera une fille douce et le bonheur sera 
avec lui. 

Amour d'antan se termine sur une scène des 
plus mélancoliques. 

Le vieux Thomas Armstrong assis auprès de la 
cheminée, lit son journal où il découvre ceci : 


« La célébre chanteuse Margharita Cavallini 
vient de mourir à Rome. Elle avait fait d'écla- 
tants débuts à l'Opéra de New-York.» 

Une larme vient aux yeux du vieux Tom, qu'ac- 
cable le flot des souvenirs. 


Amour d'antan a été réalisé dans une photo- 


graphie douce qui convient parfaitement au thème 
qu'elleillustre. 


Il se dégage du récit de cet amour malheureux 
un charme auquel on ne peut résister. 


Tour à tour, langoureuse, romantique, violente, ” 


l'histoire de Thomas Armstrong et de Rita se 
développe, sans longueurs et dans un bon mou- 
vement. 

Une interprétation très homogène donne au film 
sa valeur. 
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Doris Keane est la star du film. Elle a joué avec 
flamme et intelligence le rôle de Margharita Ca- 
vallini, accusant le côté fantasque et capricieux 
de cette femme. Elle a su aimer et nous émouvoir, 
et sa beauté jointe à son talent ont beaucoup plu. 

Amour d'antan est le film du souvenir. On le 
regarde avec plaisir et on l'aime comme on aime 
les vieux parfums des vieilles choses. 

AuGusTE NaRpyY. 


roms œroepee 


SOLEEL. ET. OMBRE 


Présenté à Marivaux, le lundi 7 août par l'Agence Générale Cinématographique 


ee. 


L'Espagne est le pays du poignard, de la guc- 
rilla et de la vengeance inopinée. 

Là-bas, les hommes et les femmes, comme les 
fenêtres, ont leurs jalousies. 

Et l'amour a pour emblème plutôt un stylet 
qu'un arc. 

Les femmes portent des jarretières ; mais, c'est 
bien moins pour tenir leurs bas que pour y passer 
une dague. 

L'Espagne est le pays de Carmen et de don P aëz. 
L'amour y cause dés meurtres innombrables. 

Pour un « oui » ou pour un « non» répondus à 
une déclaration d'amour, les lames brillent au 
soleil. 

L'âme s'exprime par des lames. 


C'est l'histoire d'une conscience espagnole que 
raconte Soleil et Ombre. 


. 
+ à 


Celui-là a dit qui fut le grand consolateur des 
âmes affligées « si même vos péchés étaient rou- 
ges comme la pourpre, venez vers moi, car ils 
vous seront pardonnés ». 

La petite Juana se souvient de cette parole et 
c'est en Dieu qu’elle se réfugie après les événe- 
ments qui bouleversent sa vie. 

Il était une fois, en Espagne, une humble fille, 
un beau toréador, une riche étrangère. 

L'humble fille Juana, était fiancée au torero qui 
l'aimait et qui, dans la dernière course de tau- 
reaux dominicale, lui avait fait l'honneur dé lui 


La corrida 


: La mise à mort. 
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offrir sa victoire et sa vie ; quand la riche étran- 
gère vint que l'allure martiale du toréador sédui- 
sit... 

Dès lors, le matador n'eut plus d'yeux que pour 
elle. Délaissant complètement la petite Juana, sa 
fiancée, c'est à l'étrangère, maintenant, qu'il offre 
sa vie aventureuse. Après une course particuliè- 
rement audacieuse, il part dans l’auto de l’Etran- 
gère. Juana en souffre. 

Et, un jour, elle apprend que dans sa lutte contre 
un taureau, son fiancé vient de mourir. Elle en 
accuse tout bas l'Etrangère. Le cœur plein de 
haine, elle aperçoit son ennemie au chevet du 
mourant. Et, le soir même, devant la chapelle 
ardente, elle la revoit encore, amenée 1à par une 
fatalité inexorable. 

La haine est la plus forte. Elle frappe. Elle 
frappe. L'Etrangère tombe, mortellement blessée. 
C'est alors que l'homme vient qui la conduit à 
l'abri définitif des quatre murs du couvent où la 
paix de l'âme lui reviendra avec la certitude de 
vivre. 


« 
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C'est un drame simple, fait de la même psycho- 
logie pre et primitive que Carmen ou Colomba. 

L'auteur a, en vain, essayé de la parer d’un 
symbolisme inutile. 

La poésie dramatique des terres chaudes suffit 
à cette tragédie. Et le soleil lui confère sa véri- 
table importance. 

Car le soleil est partout dans le film ; et c’est lui 
qui fait les maisons claires et les âmes sombres. 
C'est lui seul qui établit le contraste entre le 
drame et le décor. 

Certes, tout est sauvage et rude, dans les rem- 
parts comme dans la cité où se déroule l'action. 
Certes, tout est fruste à l’image du torero et de 
son humble amoureuse. 

Cependant, le contraste existe — et c’est ce qui 
classe le film parmi les meilleurs. 


# 
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Et quand je dis que le soleil est l'âme même du 
film, je commets une erreur ; car l'âme en est une 
étoile : Mlle Musidora. Celle-ci interprète le dou- 
ble rôle de l'Etrangère et de Juana. On ne saurait 
réaliser deux compositions plus différemment 


saisissantes. L'une est pauvrement vêtue, porte 
sur un visage émacié, des cheveux noirs soigneu- 
sement tirés. L'autre, ostensiblement et merveil- 
leusement parée, coiffe un visage fardé d'anglaises 


MUSIDORA et le Torero ANTONIO CANERO 


blondes. Là ne s'arrête pas la différence. L'Etran- 
gère est frivole, vaniteuse et vaine. Juana est 
douce, tendre, aimante. Et c'est un véritable tour 
de force que d’avoir campé avec autant d'appa- 
rente aisance, deux rôles aussi complexes et aussi 
dissemblables. Les scènes où Juana, ayant tué sa 
rivale, est la proie du remords, ont été interpré- 
tées par Mile Musidora avec une sobriété et une 
puissance d'expression qui la placent au premier 
plan des comédiennes cinématographiques. 

M. Vermoyal a fait une composition impres- 
sionnante de l'ami dévoué et le toréador Antonio 
Canero au physique agréable, s'est montré aussi 
adroit matador qu'expert stratège sentimental. 

MARCEL ACHARD. 


MAX _GLUCKSMANN  !: is importante Maison Ginématographique 


Exclusivité de tous BEAUX FILMS pour les Républiques ARGENTINE, CHILI, URUGUAY et PARAGUAY 
Maison principale : BUENOS-AIRES, Callao 4 5-83 — Succursales : SANTIAGO DE CHILI, Agustinas 728 ; MONTEVIDEO, ! 8 de Julio 966 
Maisons d'achat : NEW-YORK, 220 West 42 th. St. — PARIS, 46, Rue de la Victoire (LX*), Tél. : Gut. 07-13 
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MURRAY 


Au Paon 


Mise en Scène 


de 
R.-Z LÉONARD 


LOEW_-METRO 
Dideibuce en Lranés pur 


AUBERT 


LE PREMIER GRAND FILM 


de la Production 


LOEW-METRO 


qui com prendra : 


Be ton 
ave MAE MURRAY. 


Eu génie D det 


de BALZAC 
avec RUDOLF VALENTINO et ALICE TERRY 


Les quatre LES 


de l'A pocalypse 


le gros succès du Théâtre du V'audeville. 


TL hncs Cats 


avec | NAZIM OVA 


elc., etc., etc. 


LOEW-METRO, Distribuée en She par AUBERT 


Les Cinématographes PHOCÉA seraient heureux 
d'être honorés de votre présence à la présentation spéciale et 


strictement privée, des quatre premiers chapitres du beau 


roman d' Eugène Sue. 


LES [OUSIErES de Paris 


Composition Cinégraphique en 12 chapitres de CH. BURGUET 
qui aura lieu le Mercredi 16 Août, à 14 heures 30. 
au Cirque d'Hiver, Place Pasdeloup. 


Projection à 14 heures 30, très précises. 


10 AOÛT 


à 14 h. 50, au CIRQUE D'HIVER 
PRÉSENTATION SPÉCIALE 
DES 
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Ne perdez pas 
de vue cette date, 
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QUI VOUS LE DIT ! 


PEL, HA, SR TRE KAISMENY E ‘29: 
“AMERICAN FILM” 


MADAME MARGUERITA SYLVA 


LE CŒUR A SES RAISONS 


Grande comédie dramatique d'après le célèbre roman de SAMUEL MERVIN 
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“ GALLO-FILM” (Réédition) 


LES DEUX BAISERS 


Grande comédie sentimentale en 5 actes 
Interprétée par : Mmes LOUISE COLLINEY, de l’Odéon 
RACHEL DEVIRYS, du Palais-Royal 
MM. PIERRE DALTOUR, de l'Odéon 
STEPHEN, de l’Athénée 
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DOCUMENTAIRE 


COMMENT ON REPEUPLE LES RIVIÈRES 
Vues prises avec l'autorisation du Gouvernement Canadien 


———_—_—_——— 


N.B. — Ces films seront présentés le SAMEDI 19 AOUT 1922, au Ciné MAX LINDER, 
24, Boulevard Poissonnière, à 10 heures précises du matin. 


En location aux : CINÉMATOGRAPHES HARRY 


D ET, 


Téléphone : ARCHIVES 12-54 158 ter, rue du Temple, PARIS Adreue télég. : HARRYBIO-PARIS 
Région du Nord Région de l'Est Alsace-Lorraine Belgique 
23, Grand'Place, 23 6, rue Saint-Nicolas 15, r. du Vieux-Marché-a.-Vins | 97, Rue des Plantes, 97 
LILLE NANCY STRASBOURG BRUXELLES 
Région du Centre | Région du Midi Algérie _ Suisse 
8, Rue de la Charité | 4, Cours Saint-Louis 22, Mo rss É remre Fer 
LYON MARSEILLE ALGER GENÈVE 


RÉGION DU SUD-OUEST : 20, rue du Palais-Gallien, BORDEAUX - 8, rue Dutemps, TOULOUSE 


CEUX QUI L'ONT VU ONT PLEURÉ 


tant il renferme d'émotion et de pathétique. 


C'EST L'ŒUVRE LA PLUS POPULAIRE 
que J. DE BARONCELLI a mise en scène remarquablement. 


ROGER-LA-HONTE 


FILM D'ART 
Production VANDAL-DELAC 


est édité par 


pr) AUBERT Pr) 


Une belle scène de 


LA TERRE QUI FLAMBE 


le chef-d'œuvre de la Goron-Deulig-Film 
Mise en scène de F. W. MURNAL Scénario de WILLY HAASE 


Sélection Messidor-Film 


UN DES PLUS GRANDS SUCCÈS 
DE LA SAISON 


EXCLUSIVITÉ G. P. C. 


RAPAX 


le ciné roman en 6 épisodes de Jean FABERT 
et Paul GARBAGN)I, présenté dernièrement 
à la Mutualité et qui sera publié par le journal 
— LA PRESSE =- 
sannonce comme un succès 
Le 1er Episode sortira le 1er Septembre 1922 


LE NUMÉRO 99 


la Charmante Comédie d’ Aventures 
(MUNDUS-FILM) 
inlerprélée par le sympathique 


J. WARREN KERRIGAN 
SORTIRA LE 15 SEPTEMBRE 1922 
C’est aussi un grand succès 


La Montagne en Hiver 


le merveilleux voyage en 6 étapes photographié 
par M. BAY ARD et édité par (Natura-Film) 
Passe actuellement en exclusivité 
à la SALLE MARIVAUX. 


LES GRANDES PRODUCTIONS 
A CINÉMATOGRAPHIQUES + 


PARIS, 14 bis, Avenue Rachel, PARIS 
Téléphone : MARCADET 04-68 


Avec 
SIGNORET 
RITA JOLIVET 


R. MONTEAU 
et la petite RÉGINE DUMIEN 


l’œuvre de Jules Mary 


ROGER-LA-HONTE 


FILM D'ART 


Production Mise en scène de 
VANDAL-DELAC Édité par AUBERT  Jy àe BARONCELLI 


AURA UN SUCCÈS TRIOMPHAL 
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Le Cinéma dans les Écoles 


Le Cinématographe apparaît de plus en plus 
comme susceptible de devenir un moyen d’ensei- 
gnement. Mais en raison du prix élevé des appa- 
reils, de l'obligation de disposer du courant élec- 
trique, de la nécessité d'organiser l'obscurité 
complète dans les locaux où il est mis en action, 
il n’a été possible jusqu’à présent en raison de l'in- 
suffisance des ressources disponibles d'organiser 
des séances cinématographiques que dans un petit 
nombre d'écoles. 

La Coopérative de l'enseignement par le cinéma- 
tographe, guidée et dirigée par des membres du 
corps enseignant, se charge dans des conditions 
de prix très avantageuses, de l'organisation de 
séances dans les écoles. Elle fournit l'appareil, les 
films avec notice explicative, l'opérateur, et, au 
besoin, le courant. Elle réalise par ses propres 
moyens, l'obscurité nécessaire. Enfin, elle prend 
tous risques à sa charge. Par des abonnements à 
cette coopérative, l'emploi du cinématographe 
dans les écoles serait facilité et pourrait, s’il y a 
lieu, être généralisé. 

En vue d'apprécier les avantages à la fois de 
l'emploi du cinéma comme moyen d'illustrer l'en- 
seignement des instituteurs et du système des 
abonnements, le Conseil municipal de Paris a 
pensé intéressant de tenter un essai. 

Il a invité l'Administration à traiter avec la coo- 
pérative de l'Enseignement par le cinématographe 
en vue de l'organisation de deux séances cinéma- 
tographiques dans soixante-dix-huit écoles de la 
ville de Paris. Ces écoles seront choisies à raison 
d'une par quartier. 

Le prix de la séance cst fixé à 25 francs pour les 
écoles qui sont pourvues du courant électrique et 
à 35 francs pour les écoles qui en sont dépourvues. 

La dépense s'élévera à 5.020 fr. 


Voulez-vous faire réparer et d'une façon 
irréprochable, vos appareils cinématographiques 
par des ouvriers consciencieux el de la partie 


Adressez-vous au MÉCANIC-CINÉ 


Félix LIARDET 


17, Rue des Messageries, 17 (10°) 


Travail exécuté exclusivement par des ex-mécaniciens 
de la Maison CONTIN SOUZA 


APPAREILS DE TOUTES MARQUES 


COMPTOIR du CINÉMATOGRAPHE 


Téléphone : ARCHIVES 24-79 
… Maison H. BLÉRIOT :- 
Gaston LARDILLIER, Successeur 


187, rue du Tempie - PARIS 


MATÉRIEL CINÉMA NEUF ET OCCASION 
VENTE — ACHAT — ÉCHANGE 
Charbons pour lampes à arc “CONRADTY”, les meilleurs, les plus réputés 
Groupes Electrogènes ‘ ASTER”. 
Vente, Achat, Échange et Location de Films 


EE 
Le Cinéma à l’Église 


Un pasteur de Newark, le Reverend D: Rose, a 
trouvé une solution personnelle au problème, si 
discuté et controversé en Amérique, de la morali- 
sation du cinéma, en même temps qu'un moyen 
ingénieux d'attirer la foule à ses sermons du 
dimanche soir, généralement assez délaissés. 

Ce ministre du culte, qui vit avec son temps, a 
introduit à l’église les sujets de films et de pièces 
de théâtre; il prend la matière de ses sermons 
dans les films populaires et les pièces de théâtre 
en représentations, les explique, les commente, en 
dégage la morale et en montre la conformité avec 
les enseignements de la Bible et les préceptes des 
Ecritures. Pendant son sermon, des projections 
montrent sur un écran les scènes principales des 
comédies ou des drames commentés; une musique 
joue des passages choisis de la partition s’il s'agit 
d’une pièce en musique ; les fidèles, par moments 
chantent aussi des chœurs appropriés. 

Les résultats sont des plus encourageants : la 
moyenne des présences aux services, qui était 
auparavant de 58 personnes, est montée immédia- 
tement au maximum de places disponibles, qui est 
de 800, et souvent le pasteur doit redonner trois 
ou quatre fois de suite le même sermon, tellement 
l'affluence de fidèles est grande. 

Quand on sait combien la morale des meilleurs 
films américains est simpliste, traitant la plupart 
du temps du bien et du mal et de nos devoirs 
envers nos semblables sous un jour des plus ano- 
dins, on se rend compte quel champ facile a devant 
lui le docteur Rose pour toucher et émouvoir la 
foule américaine. 

Son idée n’en est pas moins heureuse, et peut 
être féconde. Le docteur Rose espère qu'un grand 
nombre de pasteurs américains appliqueront sa 
méthode. 


PRÉSENTATION au PALAIS de la MUTUALITÉ 
LUNDI 14 AOÛT 1922, 14 heures 1/2 


©S 
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Robert WARWICK et Bébé DANIELS VS 
dans 
S Jack 
| ŸS 
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AGENCES : 
LYON, 81, rue de la République - MARSEILLE, 42, rue Puvis de Chavannes 
LILLE, 30, rue des Ponts de Comines - ALGER, 19, boulevard Pasteur 
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9 D  d 


SUR L'ÉCRAN 


DJ D 9 


Boom DeDoæoæ 


Remerciements. 

MM. Charles de la Vèze, à Paris: Boulanger, à 
Houilles (Seine-et-Oise); George Armand, à Charen- 
ton-le-Pont (Seine): Perrin, à Champigneulles (Meur- 
the-et-Moselle), sont avisés que leur abonnement au 
Courrier est inscrit. 

Tous nos remerciements. 

Les changements d'adresse de : 

MM. Max Linder, à Paris; L'Agence Générale Ciné- 
matographique à Paris sont effectués. 

M. Baron, à Paris, est inscrit au service du Cour- 
rier. 


D. F. P. 

Les automobiles Doriot-Flandrin-Parant sont les 
meilleures. 

Demander le catalogue aux usines Doriot-Flandrin- 
Parant, 167-169, boulevard Saint-Denis, Courbevoie 
(Seine), en vous recommandant du Courrier. 

ES 


Se 


Anniversaire. 

Le 30 septembre 1921, L'Atlantide commença sa 
brillante carrière sur l'écran du « Gaumont Palace ». 

Le 22 septembre 1922, Roger-la-Honte débutera dans 
cet Etablissement — le plus grand du monde la 
Direction l'ayant retenu pour quinze jours immédia- 
tement après l'avoir visionné. 

Aubert inaugure donc sa saison par un succès iden- 
tique à celui de L'Atlantide. 

Le lancement de Roger-la-Honte sera sans pré- 
cédent. 

Qu'on en juge: 

Aubert a retenu dans les journaux suivants une 
page entière qui sera uniquement consacrée à Roger- 
la-Honte : 

Le Journal, Le Matin, L'Echo de Paris, Le Petit 
Journal, Le Petit Parisien, La Journée Industrielle, 
L'Action Française, L'Avenir, La Victoire, L'Eclair, 
Paris-Midi, L'Homme Libre, Le Journal du Peuple, 
L'Ère Nouvelle, Le Radical, Le Rappel, La Lanterne, 
etc., etc. 

Ainsi le grand public sera incité par une publicité 
formidable à se rendre en foule dans les Etablisse- 
ments qui passeront Roger-la-Honte. 

Deux dates, deux triomphes. 


CINÉMATOGRAPHES L. SUTTO), Paris 


Téléph. : GUTENBERG 63-31 , 
“*'œnrar ww 46, boulevard Haussmann (Opéra 
Références et garanties de tout premier ordre. 


#- FLMS FRANÇAIS ET ÉTRANGERS # 


Le film d'histoire. 

Les reconstitutions historiques, au cinéma, intères- 
sent toujours le public, quanä elles sont bien faites 
et surtout quand elles ne sont pas adultérées par 
l'imagination trop féconde d’un metteur en scène. 
Les pièces les plus authentiques doivent servir de 
base à un tel travail, les recherches les plus minu- 
tieuses doivent être faites, et c'est pourquoi un film 
historique ne peut être vraiment mené à bien que 
lorsqu'il est exécuté dans le pays même auquel il se 
rapporte. Lorsque nous venons de visiter le musée 
de la Malmaison, par exemple, ou celui de Fontaine- 
bleau, nous nous rendons compte qu'il serait impos- 
sible de réaliser 4 l'étranger une reconstitution histo- 
rique sérieuse du règne de Napoléon. 


<$e 


Inauguration. 

La coquette ville de Tournay (Gironde), si dépour- 
vue de distractions, va très prochainement être dotée 
d'un spectacle attrayant, qui certainement est appelé 
à obtenir un très grand succès. Le Comité de la So- 
ciété sportive « Tournay-Sports », a pris l'heureuse 
initiative d’acheter un matériel de projections ciné- 
matographiques et se propose de donner de char- 
mantes soirées artistiques, avec des programmes de 
choix. Les meilleurs films d'actualités, drames, comé- 
dies et comiques, rigoureusement sélectionnés seront 
successivement projetés sur l'écran. 

Nous savons que le Comité, ne voulant rien laisser 
au hasard pour donner entière satisfaction au pu 
blic, ne négligera rien au point de vue installation et 


confort. 
Laséanced'inaugurationestimpatiemmentattendue. 


ES 
Réception. 

La seconde réception de Doublepatte et Patachon 
aura lieu, en l'honneur de MM. les Directeurs, le lundi 
21 août, au Palais de la Mutualité. 

<e 
Margot. 

Le grand film français, avec Gina Palerme, sortira 

en deuxième semaine, le 14 septembre prochain. 


Téléph. : GUTENBERG 63-31 
CENTRAL 82-82 


RUB BRIE B RTE D 


On a parlé des 


NAUFRAGES” 


: 
CE . 

: Notez que ce film s’intitulera : 
e 

- 

Ps 

= 

L 


æ “ 
LA FEIME DU MALHEUR” : 
: 

Cette Superproduction sera le succès de la Saison À = 


n 1922-1923. 


Nous annoncerons sous peu l'endroit où aura lieu la « 
présentation spéciale de ce film, dont tout le monde = 


attend avec impatience la vision. 
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Gxclusivité  France-Belgique : 


ROSENVAIG-UNIVERS-LOCATION 
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DL TT ET TENTE 
S LE FILS pu 
PF LIBUSTIER 


-…. de. Lous Ruillade 
=! FILM @) Gaumont 


M Lt il 


Roger-la-Honte. 

Présentation à l’Aubert Palace de la pre- 
mière époque, le lundi 2$s aoùt, ct de la 
deuxième époque, le mardi 29 août à 10 heu- 


res du matin. 
Se 


Une date à retenir. 

Retenez la date du 2 septembre. L’après-midi de ce 
jour aura lieu la présentation privée, par les Films 
Erka, au Gaumont Palace, des Deux Orpkhelines, 
l'œuvre que tira D. W. Griffith du célèbre drame de 
d'Ennery et Cormon. Parmi les protagonistes du film, 
citons entre tous Lillian et Dorothy Gish qui, de l’opi- 
nion de tous ceux qui les ont vues, se sont surpassées 
dans l'interprétation de leur rôle. 


Se 
PETITES NOUVELLES 


eee 
Nous croyons savoir que les Etablissements Gau- 
mont s'occupent en ce moment de la mise au point 
d'un grand film sur Napoléon, en collaboration avec 
les principaux membres de la Société d Etudes Napo- 
léoniennes. 


L'OPÉRATEUR. 


Le 
Sait-on l'œuvre à laquelle travaille actuellement 
Naoum Aronson, le sculpteur auquel on doit les bustes 
célèbres de Tolstoï et de Beethoven ? Il crée le groupe 
des Deux Orphelines, inspiré par l'œuvre de d’En- 
nery, si humaine, si simple, si tragique. Ce sera un 


nouveau chef-d'œuvre. 
— 


La municipalité de Cologne ayant décidé de frapper 
les cinémas de l'impôt, ceux-ci ont décidé leur ferme- 
ture à partir du {* août. 


Voulez-vous faire réparer et d’une façon 
irréprochable, vos appareils cinématographiques 
par des ouvriers consciencieux et de la partie 
Adressez-vous a MÉCANIC-CINÉ 


Félix LIARDET 


17, Rue des Messageries, 17 (10°) 


Travail exécuté exclusivement par des ex-mécaniciens 
:: :: de ls Maison CONTIN SOUZA 


Le “ Courrier ” Financier 
Ses 


L'optimisme prévaut toujours en Bourse, et l'on ne 
prête qu’une attention distraite aux nouvelles exté- 
rieures et aux complications diplomatiques sans cesse 
renaïissantes. De plus en plus. le monde des affaires 
paraît se désintéresser de la politique, pour ne s’atta- 
cher qu'aux questions d'ordre économique. 

I1 faut, en outre, ajouter qu’au point de vue tech- 
nique, la position de place est excellente. L'argent 
est abondant, d'abord parce que les capitaux sont 
moins sollicités par des émissions incessantes et 
aussi parce que la hausse déjà effectuée a augmenté 
les possibilités de chacun; les spéculateurs de qualité 
médiocre ont été balayés lors de la baisse, si bien 
qu'il n'existe guère plus de positions douteuses: et 
enfin, le flottant est quasi-inexistant, les groupes ban- 
caires ayant ramassé, depuis plusieurs mois, et à des 
cours très bas, tout le papier disponible. 

Dans ces conditions, et à la faveur des nombreux 
indices de reprise économique que l'on peut noter un 
peu partout, il est 4 présumer que la reprise est appe- 
lée à se poursuivre longtemps encore et à se déve- 
lopper considérablement. Pour en profiter pleinement, 
pour en retirer le maximum de bénéfice, il semble 
qu'il faille un peu se départir de cette sage prudence, 
toujours préconisée par nous ici, et acheter, non seu- 
lement des valeurs de tout repos, mais aussi quel- 
ques-uns de ces titres trés spéculatifs dont les fluctua- 
tions sont rapides, et que l'on peut revendre au bout 
de quelques jours avec une plus-value très appré- 
ciable. 

RaymonDp BOULIÈRE. 
LL 22. 2 
Achats et ventes de Cinémas 

Suivant acte sous signatures privées en date, à 
Paris du 5 août 1922. 

M. Louis-Maxime Blot, demeurant à Charenton 
(Seine), rue des Ecoles, 1 bis. 

A vendu à M. Armand-Jean George, demeurant à 

Nogent-sur-Marne (Seine), place du Marché, 3. 
Le fonds de commerce de cinématographe, dénommé : 
« Eden-Cinéma », sis à Charenton (Seine), rue des 
Ecoles, 1 bis. 

Et lui a cédé le droit au bail des lieux. 

e— 
Formation de Sociétés 

Suivant acte sous seings privés en date du 10 juil- 
let, MM. Kastor et Lallement ont formé une Société 
anonyme. Objet : Cinématographe. Siège social : 
8, avenue de Clichy, Paris. Capital 20.000 francs. 

(G. P., 2 août 1922). 


LL 2 2 
Suivant acte en date du 19 juillet, M° Moyne, notaire, 
la Société nouvelle du Cinéma Louxor a été formée. 
Objet : Spectacles cinématographiques. Siège social : 


37, avenue Wagram. Capital 600.000 francs. 
(A. P., 2 août 1922). 


+ 


Suivant délibération du 29 juin, certaines modifica- 
tions ont été apportées à la Société Ciné primes. Siège 
social : 33, rue de Liège, Paris. Capital : 105.000 fr. 

(G. T., 29 juillet 1922). 


ee. 
Dissolutions de Sociétés 


Suivant délibération en date du 6 juillet, la Société 
Films D. H., dont le siège est 188, boulevard Hauss- 
mann, est dissoute. Capital : 500.000 francs. 

(G. P., 29 juillet 1922). 


DSiDiDioeDiDeoBDiDS DoDIDoDeDIDI De: DIDODODIS SODODOD 
om mr ment 


Les Abant-Premières 
eS<se8> 


Agence Générale Cinématographique 

Marseille pittoresque (film français). 

Quelques coins de Marseille: quelques-uns parmi ceux 
que le voyageur habitué à La Cannebière, aux Allées de 
Meillan, à la Corniche du Prado, connait rarement, ce sont 
pourtant les plus curieux et les plus pittoresques. 

La photo est nette. 


* 
CR 


Dicky, victime du wishky. 

Petite scène comique, assez amusante et jouée avec 
entrain. 

* 

Soleil et Ombre (film français). 

Une mise en scène très soignée et une bonne interpréta- 
tion mettent en valeur cette histoire d'amour, située en 
Espagne, et dont les deux héros sont une hutmble fille et 
un torero… 

Les péripéties les plus émotionnantes d’une course de 
taureaux ne seront pas le moindre attrait de ce film qui 
est, dans son ensemble, une œuvre très intéressante qu’il 


faudra voir. 
rs 


Parisienne Film — Star Film Edition 


Le Clan des aigles (film américain). 

Cette comédie contient toutes les scènes dramatiques, 
sentimentales ou tendres, dans l'exécution desquelles Mary 
Pickford est inimitable. 

Elle interprète cette comédie avec le talent et la grâce 
que chacun lui connait. Jack Pickford la complète très 
intelligemment et joue avec naturel et spontanéité. 

L'ensemble plaira beaucoup. 

LL 22 2 


Rosenvaig-Univers-Location 

La Folle aventure (film américain). 

Histoire d'amour et d'aventures. Billie aime passionné- 
ment la liberté et voudrait vivre comme les bohémieus ; 
elle mettra son projet à exécution lorsqu'elle verra sa tante 
vouloir absolument la marier au comte Jack de Chamboyne, 
lequel est, de son côté, un célibataire enragé. Il fuira le 
château, la tante et la nièce... une rencontre fortuite des 
deux jeunes gens, pas mal d'aventures au cours de la vie 
à deux en forêt, et ce sera un mariage de plus. 

C'est agréablement joué par Billy Rhodes et ses parte. 
paires. 
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Les Artistes Associés (United Artists) 


Amour d'antan (film américain). 


Comédie dramatique qui, dans l'ensemble, est très inté- 
ressante. La technique est soignée et l'interprétation intel- 
ligente. 

L 11 2 


Comptoir Ciné-Location Gaumont 


Mariage secret (film américain). 


En revenant au logis paternel, Sheila Moore trouve son 
père, un pauvre acteur, sans emploi et presque sans argent. 

Courageusement. elle se place chez M. Ballantine, dont 
le fils Tom est un fêt:rd qui le désespère. 

Tom, qui tientune fonction dans les bureaux de son père 
s’éprend d'elle et l'épouse secrètement. 

Sheila demande un jour à être présentée à ses beaux- 
parents, mais la réception n’a rien d'encourageant: il faut 
que dans le monde on ignore ce mariage et que les deux 
jeunes gens vivent chez M. Ballantine, séparés l’un de 
l’autre : telle est l'irrévocable décision de l'inflexible beau- 
père. 

Ou devine aisément toutes les aventures qui peuvent 
découler de cet état de choses! 

Mais tout s'arrangera. bien entendu... 

En compagnie de Dorothy Gish, Richard Barthelmess, 
l'une des vedettes du Lys Brisé, interprète ce film. 


Villa Destin (film français). 

C'est une humoresque de Marcel L’Herbier, dans laquelle 
l4 fantaisie et l'esprit ont première place. 

Mlle Lily Samuel, Miss Hallys Feeld et MM. Paulais, 
Ledoux et Bob-Scalou eutourent Saiut-Granier qui est la 
vedette de ce film. 

Son jeu entraiuant, rempli de fantaisie et de verve, aura 
beaucoup de succès. 

Est-il bien cinéma? Cela, c'est une autre histoire !... 

-- 


Fox-Film Location 


L'Homme qui pleure (1ilm français). 


Film dans lequel les scènes dramatiques succèdent aux 
scènes dramatiques. 

Il faut louer le sin apporté à la réalisation, et surtout 
l'interprétation de MM. André Nox, Ch. de Rochefort et 
Ienry Baudin. 

J'ai eu maintes fois l'occasion de dire tout le bien que 
je pense d'André Nox: je crois que mon opinion est par- 
tagée par de nombreux lecteurs du Courrier, ils iront donc 
voir cet artiste dans cette nouvelle production. 

Doué d’un sens psychologique rare et de qualités d'ex- 
pression et d'extériorisation rarement rencontrées chez 
un artiste, M. Audré Nox a fuit une création très artistique 
de L'Homme qui pleure. 

M. Ch. de Rochefort, dont la personnalité s'affirme à 
chaque nouvelle composition a fait. dans ce film, une 
interprétation fort intéressante, exacte,d’une grande intel- 
ligence. 

M. H. Baudin, que le grand succès guette prochainement, 
a campé son personnage avec une netteté, une précision, 
un souci artistique évident. 
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: 
LE FILS pu 


ÊFLIBUSTIER 


de. Lous Ruillsde 


Films Vitagraph 


Voyage au Canada (film américain). 
Quelques beaux sites grandioses ou sauvages, quelques 


tableaux bien choisis. 


* 
* * 


Fridolin et les escrocs (film américain). 


Scène comique, quelques effets amusants. 


* 
* « 


Tragique évasion (film américain). 
Drame policier, aventures nombreuses: assez bon dans 


son genre. 
es 


Pathé-Consortium-Cinéma 


L'Héritière du Rajak (film américain). 

6e épisode : La Cachette Imprévue. 

7° épisode : Entre deux Feux. 

8° épisode : Le Secret de la Bague de Jade. 

Les épisodes se suivent et, ma foi, se ressemblent. 

L'Héritière du Rajah s’est terminé, au $° épisode, par 
l'inévitable mariage de l'héroïne avecle détective-amateur. 

Ruth Roland qui l'incarue est une artiste agréable et la 
plupart de ses acrobaties intéressantes et bien exécutés : il 
n'en reste pas moins certain que ces films à épisodes qui, 
Parait-il, enchantent les Américains, nous semblent, à 
nous autres Français, d’une puérilité parfois bien décon- 
certante. 


Pathé- Revue n° 3; (film français). 

Très intéressant documentaire que le public apprécie 
toujours très vivement. 

1° Les Industries : Fabrication des Pompes à Incendie : 
L'Usinage, l'Ajustage de toutes les pièces qui les composent, 
enfin L'Epreuve. 

Nous fûmes enfin les témoins de l'extinction d’un feu 
« pour rire » : nous devons reconnaitre que tout fonctionna 
fort bien. 

2° En Lettonie : La Fête de la Saint-Jean. — L'usage veut 
que le jour de la Saint-Jean se réunissent, sans distinction 
de rang ou de fortune, tous les porteurs de ce prénom : 
c'est l'égalité la plus complète. 

Les Danses, Ripailles et coutumes en honneur durant cette 
fête, sont originales, pittoresques au possible et ont bien 
diverti les non-initiés. 

3° Histoire Naturelle : Les Oiseaux de Mer. — Quelques 
belles photos représentant des Goélands, des Manchots, des 
Fous de Bassan, des Phaétons, de l'Amérique du Sud, enfin 
des Guillemots, plongeurs par excellence. 

4° La Corse : Très jolis coloris sur Porto- Vecchio et son 


Port. 
LA 
LA] 


Pathé-Journal n° 32, (film français). 
Le roi des informateurs sur tous les événements mon- 
diaux intéressants ou curieux. 


De Hollande : L'Ouverture du Parlement par la Reine et le 
Prince Consort. 

De Syrie : L'Inauguration par le général Gouraud, du 
Monument élevé en mémoire des morts de la grande guerre. 

De Mexico : Une Fête au Palais du Président, De très 
jolies danses exécutées par des “anseuses et danseurs 
mexicains sont l'attrait de cette petite bande. 

Bucarest : Terrible accident de chemin de fer causé par 
l'écroulement d'un pont. 

Il y en a donc aussi là-bas ? Mais l'exemple a beau nous 
venir de loin il n’est guère bon à suivre. 

De Genève : Le Départ des Sphériques pour la Coupe Gor- 
don Benett. 

De Paris : La Fête de Vincennes, ses principales attrac- 
tions, Danses et Fantasia Arabes, Course de Chars Romains, 
Défilé. etc. 

Le Grand Prix de Natation : Départ, Parcours, Arrivée, 
Plongeons impressionnants, etc. 

Encore un numéro digne de sa réputation ! 


* 
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Lui, Garçon de Restaurant (film américain). 


Harold Lloyd comme principal interprète, Mabel Nor- 
mand, Harry Polard, quelques comparses pour entourer 
cette vedette et voilà de quoi amuser les plus réfractaires 
au rire, la gent la plus morose, voire même la plus désa- 
gréable. 

Rien n’est plus amusant que voir — si je puis ainsi dire 
— le sourire, bientôt mué en rire, qui se dessine sur tous 
les visages après quelques pirouettes, aussi drôles que 
déroutantes, de Lui. ! 

Cet artiste a un talent très particulier, bien personnel; 
son action sur le public est grande : il plait, amuse, charme, 
par la simplicité de son jeu, son naturel, une souplesse 
étonnante, et ce je ne sais quoi qui est peut-être un secret, 
que nous subissons tous, il est la cause de son succès. 

Lui, Garçon de Restaurant ne se raconte pas. plus qu'’au- 
cune autre scène jouée par cet artiste. 

On sait que le scénario n'existe pas dans ses films : le 
public s’en préoccupe peu, le talent d'Harold Lloyd y sup- 
pléant aisément. 

Il est, malheureusement, pas mal d'artistes dits comiques 
qui ont cru pouvoir, à ce sujet, l'imiter : on connait quel- 
ques piteux résultats 


. 
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L'Affaire du Cirque Bellini (film italien). 

A combien de Parisiens n'est-il pas arrivé, se trouvant 
Place Pasdeloup, de jeter un regard de mélancolique regret 
sur ce qui fut le Cirque d'Hiver ? 

Personnellement je n'ai jamais su l'éviter et s'il m'a été 
donné d'assister, en ses murs, à des manifestations artis- 
tiques vraiment dignes de ce qualificatif — je n'ai jamais 
pu m'empêcher — quelles que soient ces manifestations, — 
théâtrales, musicales ou cinématographiques — de regretter 
que le Cirque d'Hiver n'ait pas suivi sa véritable destinée. 

Mon enfance lui doit tant d'heures joyeuses, son imagi- 
nation tant de rêves somptueux, où les écuyères aux ca- 
brioles ennuagées de tulle, les clowns tout pailletés de 
couleurs chatoyantes, le dompteur tout galonné d'or, avaient 
place prépondérante ! 

Que de bonheur cela représentait!ces heures de spectacle 
pendant lesquelles je trouvais que ce n'était pas assez 
d'avoir seulement des yeux pour tout voir! 
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Les souvenirs d'enfance... Qui peut nier leur charme 
mélancolique ?… 

Et les souvenirs heureux ne sont-ils pas les meilleurs ?.. 

Beaucoup les revivront — pour ne pas dire tous — parmi 
ceux qui verront à l'écran L'A/fjaire du Cirque Bellini, film 
dans lequel est intercalée, avec infiniment de goüt, toute 
une représentation de cirque. 

Des numéros sensationnels de cirque, sont présentés avec 
art et exécutés de façon impeccable : quelques-uns sont 
même tout à fait remaquables tant par leur présentation 
que par leur exécution. 

Ce qui. dans ce film permet d'assurer qu’il intéressera 
tout le monde, c'est que ces numéros destinés a mettre en 
relief les qualités acrobatiques de Luciano Albertini, font 
partie de l’action, laquelle repose sur une trame solide, un 
scénario intelligent, développé avec soin par des gens de 
métier et d'un goût certain. 

Le film commence par un coup d'œil sur le cirque 
Bellini au cours d’une représentation, le découpage de 
cette scène est original. 

Nous faisons connaissance des principaux héros du film : 
Sansone, l'homme à la mâchoire de fer, grande étoile du 
cirque Bellini, Eva Rossi et son mari Manuel, acrobates, et 
plus tard celle du baron Grandi, amant d'Eva, ce qui 
explique la jalousie du mari qui sent qu'il n’est plus aimé, 
et la douleur de Sansone que le charme de la jeune femme 
avait conquis. 

Un singe qui appartient au couple Rossi et ne quitte 
jamais Eva joue un rôle important dans ce film et peut 
prendre place parmi les vedette de L'affaire du cirque Bellini. 

Au cours d’un rendez-vous pendant lequel le baron 
Grandi confirme à sa maitresse que son mariage est proche, 
il est blessé par une balle de révolver. 

La police enquête de suite et les chiens policiers lancés 
à la poursuite du meurtrier, entrainent leurs conducteurs — 
tout d’abord dans la loge de Sansone qui vient de brüler la 
lettre de rupture écrite par le baron Grandi et trouvée par 
son boy — puis dans la loge d'Eva. 

Par amour pour la jeune femme, Sansone s’accuse, se 
laisse emmener. 

Grâce à son boy il peut s'enfuir durant le trajet. Il 
escalade des rochers, en faisant montre d’une agilité 
surhumaine, sa trace est perdue : les policiers sont bre- 
douilles. 

Plus tard, sous le nom de Fred Richard, il s'engage dans 
un cirque : c'est l'Homme masqué, car il garde toujours un 
masque pendant son numéro. 

Mais Eva et son mari, engagés dans ce cirque, le recon- 
naissent : du reste, lui seul peut exécuter ce périlleux 
exercice qui est son succès, ce qui attire l'attention de 
la police. 

Un soir Eva qui aime Sansone vient s'offrir à lui : il la 
repousse, bien qu'il l'aime encore, parce que elle est mariée. 

Elle n’a donc plus qu'un but : se débarrasser de Manuel. 

Pendant une représentation. au cours du numéro de son 
mari, lequel a lieu sans filet de protection, dans le haut du 
cirque, elle grimpe dans les cintres, et montre à son singe 
comment il devra, le lendemain, détacher les cordes qui 
retiennent la plate-forme sur laquelle son mari fait un 
exercice d'équilibre. 

Sansone sauvera Manuel et son cœur sera fermé à Eva. 

Pour se venger, et parce qu’elle voit Sansonne s'éprendre 
d'une jeune fille, écuyère dans le cirque, elle révélera au 
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baron Grandi la retraite de Sansone, et pendant Ja nuit 
fera pénétrer un lion dans la roulotte où repose l'écuyère. 

Sansone luttera contre le lion et sauvera celle qu'il 
commence d'aimer. 

Et ce sera la lutte entre Eva et Sansone. 

Prise de remords elle avertit cependant Sansone, lors- 
qu'on vient pour l'arrêter... 

Il ne pourra s'enfuir loin, car celle qu’il aime, le croyant 
parjure — encore une mauvaise action de la jalouse Eva — 
est tombée malade. 

Arrêté, il est jugé, mais écœuré par tout le mal fait par 
Eva, il dit la vérité : le rendez-vous de Grandi et d'Eva, 
son innocence à lui. 

Le vrai coupable n’est pas non plus Eva. 

Je vous laisse le soin de deviner la suite. Ce film est fort 
bien mis en scène : c'est un véritable régal pour les yeux 
et n’a rien de commun avec nombre de film ayant traité le 
même sujet. 

L'interprétation est excellente et Luciano Albertini est 
non seulement un acrobate d'une grande valeur, mais un 
artiste très intéressant d'une agréable photogénie : on en 
peut dire autant de tous ses partenaires. 

L'affaire du cirque Bellini, grand film dramatique, aura 
un grand succès qui pour être un succès populaire — tel 
est son but — n’en sera pas moins un succès très artistique. 


DES ANGLES. 


aa 
PRRASROSS SSSR 002500000000 SSeUS0SSeueSSuSse0088; essecssesssssse 


LES PRÉSENTATIONS 


Ciné-Opéra, 8, Boulevard des Capucines 
Comptoir-Ciné-Location Gaumont 
28, rue des Alouettes Tél Nord 51 13 
Présentation du Lundi 14 Août 1922, à 10 h. 
Livrable le 18 Août 1922 


Gaumont-Aciualités ne 39.7... 200 
| Livrables le 6 Octobre 1922 
SvENSKA-FiLm. — Exclusivité Gaumont. — Au pays des 
Edpons plein Mb. nent eee à 200 
UNION CINÉMATOGRAPHIQUE ITALIENNE. — Contrôlé en 
France par Gaumont. — La Belle Madame Heber, 


comédie dramatique d'après la pièce d'Abel Herman, 

interprétée par Hespéria. 1 afliche 150/220, 1 jeu de 

photos 18 TR eines RSR CET 1.180 
GAUMONT. — Série Pax. — La Fille des ChifJonniers, 

d'après la pièce d'Anicet Bourgeois et Ferdinand Dugué. 

Mise en scène de M. Desfontaines, interprétée par 

Mmes Madeleine Guitty, Eva Raynal, Blanche Montel 

et MM. Decœur et Gretillat. Édition en deux époques : 

1re époque : le 6 octobre, 2 époque : le 13 octobre. 

1 afliche texte 110/150, 2 afliches 150/220, 1 afliche pho- 

tos 90/130, 1 jeu de photos 24/30. ...............,.... 
GauMoxT. — Le Canard en Ciné, journal humoristique 

d'informations... .......... SÉRIE CS TE és ase 140 


EEEEEEEEEZEZEZEZ—————EE 
Palais de la Mutualité, 325, rue Saint-Martin 
Établissements Weill (Les Grands Films Artistiques) 

21, Faubourg du Temple 
Présentation du Lundi 14 Août 1922, à 4 h. 35 (ler étage) 


Robert Warwick et Bébé Daniels dans Le 14e convive, 
comédie. Affiches, photos, notices ........... SRE TE 1.550 
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Palais de la Mutualité, 325, rue Saint-Martin 


Pathé-Consortium-Cinéma 

Service de Location : 67, faubourg Saint-Martin 
Présentation du Mercredi 16 Août 1922. 
Fizms ANDRÉ HuGox, — Parué-Consorrium-Cinfma, édi- 
teur. — Le Diamant noir, de Jean Aicard de l'Aca- 
démie Française. Réalisation cinégraphique de M. André 
Hugon. Comédie dramatique en 2 épisodes. 1 affiche 
160/240, 1 affiche 120,160 par épisode, série de photos. 
1e épisode : Le calvaire d'une innocente... Environ 
2e épisode : L'amour rédempteur...... ...... Environ 

Livrable le 29 Septembre 1922 
PATHÉ-CoxsorTium-CINËMA. — Rigadin est enragé, scé- 
nario comique de M. Jean de Merry, jouée par Prince 
Rigadin. Mise en scène par George Monca. 1 afliche 
RAA EE en ER de Frein Environ 
Livrable le 22 Septembre 

PATHÉ -ConsorTiuM-CiNÉMA. — Pathé-Revue ne 38, 
documentaire. 1 affiche générale 120/160 .. Environ 
PATHÉ-CONsORTIUM-CINÉMA. — Pathé-Journal, actualités 
1 affiche générale 120/160............... nee 


Tél. Nord 68-54 
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Palais de la Mutualité, 325, rue Saint-Martin 


Films Erka 
38 bis, avenve de la République Tél. : Roquette 46-18 46-49 46 01 


Présentation du Mercredi 16 Août 1922, à 2 h. (1er étage) 


Enka. — Album documentaire n° 16, documentaire. 
Les habitants du Cinéma ........ Re SR 195 

GoLbwyx. — La crême merveilleuse, comédie interprétée 
par Madge Kennedy. Affiches, photos, notices ........ 1.650 

GoLbwyn. — La dette, drame, avec Helene Chezdwick. 
1.980 


Afliches, photos, notices. ............... Mmes 


Cirque d'Hiver 
Phocéa Location 
8, rue de la Mi: hodière. 
Présentation du Mercredi 16 Août 1922, à 2 h. 1/2 


PHocéa. — Les Myslères de Paris, d'après le roman 
d'Eugène Sue. Composition cinégraphique en 1 prologue 
et 12 chapitres de M. Charles Burguet. Interprétée par 
les plus grandes vedettes françoises : Huguette Duflos, 
Desjardins, Gurgis, Lannes, Dalleu, Modot, Charles 
Lamy, Régine Dumien, etc. Publicité très importante, 
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maquette réduction de la Rue aux Fèves, 30 afliches 
240/320, 160/240, 120/160, 80/120, 40/60, pochette photos, 
affiches murales, clichés des principales scènes à la 
disposition des clients. 
Prologue : La faute du prince Rodolphe... ... Mousse 
l'échapitre: Le Tapis:Franc:.;.:.. ......,...., 
2e chapitre : La ferme de Bouqueval .. ... ... ...... 
3e chapitre : Les jusliciers .. ....... 
4° chapitre : Le ménage Pipelet... ... .............. 
EEE —_———EEE 


Salle Marivaux, 15, boulevard des Italiens 


Société Anonyme Française des Films Paramount 
53, Avenue des Champs-Elysées 
Présentation du Jeudi 17 Août 1y22, à 10 heures 
PARAMOUNT.— Train spécial, comédie d'aventures, inter- 


prétée par Wallace Reid et Agnès Ayres. Aff. phot.... 1.600 
PARAMOUNT. — L'Animatrice, drame, interprétée par 

Elsie Ferguson. Affiches, photos ...................... 1.500 
PaRAMOUNT. — Paramount-Magazine n° 51, documentaire 160 


mm 0 RS 
Ciné Max-Linder, 24, boulevard Poissonnière. 
Cinématographes Harry 
158 ler, rue du Temple Tél Archives 12-54 
Présentation du Samedi 19 Août 1922, à 10 heures 
GaLLo-Fim. — Les deux baisers (réédion), grande comé- 

die sentimentale interprétée par Mmes Louise Colliney, 
de l'Odéon, Rachel Devirys, du Palais-Royal, Pierre 


Daltour, de l'Odéon, Stephen, de l'Athénée, Sevral ... 1.560 
ARRoW-FiLm-CORPORATION. — Le Trésor des Incas, sérial 
en 12 épisodes adapté par Henry de Chazel, publié 
par La liberté. 
11° épisode : Le secret de la princesse . .. ........... 540 
12° épisode : La justice triomphe... . .... ......... 540 
Comment on repeuple les rivières, vues prises avec 
l'autorisation du gouvernement canadien ............ 241 
AMERICAN-FILM. — Le cœur à ses raisons, grande comé- 
die dramatique en 6 actes, interprétée par Marguerite 
1.760 


Sylva. . 
——EEEEE———————-———_—_ 
Cinématographes Méric 


17, rue Bleue 
Présentation 
Grand combat de boxe Poutet contre Debève, champion- 
nat de France poids légers....... ..... ............... 
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- Petites - 
Annonces 


ATÉRIEL DE CINÉ A VENDRE, bonne 
S'adresser Ciné Familia, 


conditions. 
Langres, (Marne) 


| ACHAT ET VENTE DE MATÉRIEL [MAISON P. BROCHERIOU 


Bureaux : 137, rue Lafayette, PARIS 
Aleliers el Remisages 
89-91, Avenue Beauséjour, Le PARC St-MAUR 
Matériels pour tous spectacles, (cinémas, 


théâtres, cirques). 
Fabrique de Fauteuils et Strapontins, 


(32 à 36) 


DEMANDES D'EMPLOIS 


QPÉRATEUR. électricien  prajectionniste 
cherche plice Paris ou banlieue. Ecrire 
Lasserre au Courrier Cinématographique. 
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gs HOMME connaissant comptabilité, 
anglais, dactylo, courant Cinéma, cherche 


emploi dans firme Cinéma. Ecrire J. Ourtal, 
37, R. Préfecture Carcassonne. (32) 


eat De 
CSS 


NN 


4° 


LA 
ss 


PE Es 
AN 


FAUTEUILS ET STRAPONTINS 


Système de Fermeture breveté 5. G. D. G. 
PÉGHAIRE 


43, Rue de Reuilly # PARIS (12°) 
Téléphone : DIDEL OT 31-93 (25 à 34) 


5) | À VENDRE D'OCCASION Lire tour 


celier et deux Phares auto. S'adresser au 
Courrier. (32 à...) 


pl VENDRE Gpe Aster 110 volts 140 ampères. 
9.000 frs. Ecrire M. Bertholet, 281. rne 
Lecourbe. « (32-33) 


Décors de ‘Théâtre (neufs et occasion). 
Artistes Décorateurs attachés à la Maison. 
Groupes Electrogènes, marque C. L., (les 
mieux compris pour le Cinéma) de 3 a 
15 HP. Demandez Notice. Joindre Timbre. 
(14 à ..) 
does 
ROUPES ÉLECTROGÈNES, DYNAMOS, 
Moteurs électriques et à essence 


M.EYDELNANTH, Ing., 18, rue de Bruxelles, 
Paris. (15 à...) 


ser au Courrier, 


A vendre un Carburateur à 
essence « Catteau ». S -h 
+ Pre 


- 
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DEBRIE Mle 1921, 4 obj. et access. Valeur 
14.725 frs. À vendre 9.000 frs. EDOUARD. 
Courrier. (32) 


DOCKS  ARTISTIQUES 


69, Fg St-Martin, PARIS (10°). Tél. Nord 60-35. 
ACHAT, VENTE, LOCATION de tous 
matériels de salles et de projections, fau- 
teuils, postes complets, cabines, chalumeau. 
‘*L'Acétylox"’et fournitures ; **L'Irradiant”, 
poste à incandescence, etc., etc. Tickets et 


cartes de sortie. (4 à...) 
OCCASION A VENDRE: Un Interrupteur 
a couteau uni-polaire 50 Am- 

pères et un bi-polaire 50 Ampères, Un Am- 
pèremètre 15 Amp. S'adresser au Courrier. 
(32 à. ) 

FAUTEUILS à BASCULE depuis 10 fr. 
chaises pliantes en fer, meilleur maiché 
que partout, fabrication irréprochable. Ga- 
rantie 10 ans BANULS fils, place de la 
Mairie, Alais (Gard). (31 à.. ) 


FAUTEUILS Strapontins, Bencs, Chaises 
, DÉCORS POUR SCÈNE 
Fabrication « t prix défiant toute concurrence 
DELAPORTE, Constructeur 
21, Rue Chevreul, à PANTIN, (Seine) 
Tram. : Bobigny-les-Halleset Bobigny-Opéra 


Arrêt : au Monument du Pré-Saint-Gervais. 
(4 à...) 


FAUTEUILS ET STRAPONTINS 
N'ACHETEZ PAS avant d'avoir consulté... 


FLEURET & LADOUCE 
++... . .. à SAINT-OIZIER (Haute-Marne) 


Vous trouverez un grand choix de modèles, 
des prix réduits et une fabrication irrépro- 
chable. 

Modèles visibles à PARIS, chez Monsieur 
COCANDEAU, 127, Faub. du Temple. Métro : 
Belleville. Téléph. : Nord 34-75. (41à …) 


OCCASION 
APPAREIL PATHÉ - ENSEIGNEMENT 


Complet avec deux résistances et six bobines 
de 400 mètres. Le tout en parfait état. 
Ecrire au Courrier. (20 à...) 


EUX appar. prise vues profess. Pathé, 
genre Debrie, sacs, boîtes, pieds platef., 
object., moteurs poste project. 90 amp., 
perfor., tireuse, transform. Cooper, etc. Prix 
sacrifié. 96, av. St-Ouen. Tél. 


OCCASION RAR 400 fauteuils sièges à 
élastiques. 200 autres 

bois. 46 strapontins d'occasion en parfait 
état, modéles riches, à enlever de suite, à 
très bas prix. Pierrat, 33, rue Lautiez. (Mar- 
cadet 20-92). (31-32) 
SE RE I PP A 
VENDRE Nord, Ciné Groupe Aster poste 
Pathé. Cause rupture d'association. Bas 


Prix. Ecrire A. M. au journal qui trans- 
mettra, (31-32) 


——————— 


RISE DE VUES. Grand choix d'appareils et 
accessoires pour amateurs et profession- 
nels. Tél. Nord 67-52, 66, rue de Bondy, 
Paris- 10. (28 à...) 
a 
GHOUPES ÉLECTROGÈNES neufs et occa- 
sion. Renseignements et tarifs sur demande 
Fournitures générales pour salles de Bal et 
Cinémas. Tél. Nord 67-52. 66, rue de Bondy, 
Paris-10e, (28 à ..) 
ER ME x 
OCCASION RARE A vendre Ciné Pathé 
= renf.complet, Carters 

Ecran, Tableau, Rhéostat, Bobinoir, Métreuse 
2 Moteurs, 5 Object. ciné Hermagis, 2 object. 


proj. fixe. le tout en très bon état. Prix : 
2.500 frs. S'adresser M. C. au Courrier. (32) 


SPÉCIALITÉS de SIÈGES à BASCULE 
à partir de 7 fr. 50 
CHAISES DE LOGE à partir de 22 francs 


VENTE, ACHAT ET LOCATION 


Georges MARZO 
Maison fondée en 1860 


39, Rue des Terres-au-Curé, 


9, Villa Nieuport, PARIS { 13) 
: (5 à...) 


a  — ——" 
GRANDE MANUFACTURE DE SIÈGES DE BILLANCOURT 


FAUTEUILS NE TRAITEZ RIEN 


POURQUOI ? 
Parce que du plus 


Immense | 


Tous nos fauteuils 
production | 


sont garantis 


FAUTEUILS devis g 


— Nombreuses références — 


fans 50 STRAPONTINS sis 19 fre 


simple au plus riche ils sont, 
© pour cent LES MOINS CHERS 


sans voir nos 60 modèles 
ET RETENEZ BIEN! 
Nous rendre visite c’est traiter avec nous 
Les plus beaux 

Les plus solides 

Les meilleurs marshés 
[l Trois grandes | Concurrence 
I usines | impussible 


à qualité égale, | 


Nora. — Aucune maison n'est dépositaire de notre fabrication et notre strapontin extra- 


plat, B.S.G. D. G., ne possède que 
construction ; sa solidité est 


il peut s'adapter à tout endi oit. CHAISES DE LOGES velours 32 fans | pLACEMEMT D'OPÉRATEUR, pl 


SCÈNE ‘"N TOUS GENRES 
à BILLANCOURT (Seine) ? 


Métro jusqu'à Auteuil et Tramway jusqu'au Pont Billancourt, 


DÉCORS DE 
4, rue Traversière, 


3 centimètres d'épaisseur ; 1} est unique en son genre de | 
à toutes épreuves et n'a | 


aucune ferrure en saillie : 


Téléph. : Auteuil 06-36 
(46 à...) 


| À VENDRE D'OCCASION 


un Compteur 
indicateur de 
vitesse « Stewart » pour auto. S'adresser au 
Courrier. (32 à.) 


ACHAT ET VENTE DE FONDS 


A. 1 Etabliss. démont., couv. métall., 
* 700 places, absol. complet. Machine 
à vap. Appareils, Piano, etc. L'on vendrait 
le Baraquement separément. Prix avanta- 
eux, Ecrire à BROCHERIOU, 137, rue 
afayette, Paris. (Timbre pour rép.) (24 à...) 


ROFESSIONNEL cherche affaire Cinéma 
sérieuse. Petite ou grande banlieue. N.0. 
au Courrier. (32) 


VENDRE pour arrang. de famille Cinéma 
dans s.-p. de l’ouest, seul dans la localité. 
Matériel premier ordre, état neuf, conditions 
avantageuses. Prendre adresse au bureau du 
Journal. (31-32-33-34) 


CABINET E. PORRET 


55, Rue Neuve, CALAIS. — Téléph. : 8-12 


À VENDRE : CINÉ - THÉATRE - BUVETTE, 
centre métallurgique. Immeuble de construc- 
tion récente ayant coûté 150.000 frs. Instal- 
lation moderne, 1000 fauteuils, Prix pour 
immeuble, terrain et matériel : 110.000 frs. 
1/2 comptant. — Occasion sans précédent, 
(31-32) 

A VENDRE CINÉMA Centre Paris 900 pla- 
ces. Affaire sérieuse. Agence s'abstenir. 


S'adresser de 5 à 6 heures, 58 1ue de Rivoli. 
M. BROCARD (32-33) 


nn, 
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{ 000 FRANCS DE RECOMPENSE a qui 
. indiquera Cinéma, Théâtre ou 
Concert à louer avec bail. Ecrire Compa- 
grie anglaise, 20, Faubourg St-Denis, Paris. 
(32-33) 


Les Conférences Métapsychiques de M' Volf 
sur Vénus, la planète des Diamants, Saturne 
et Mercure, sont en vente au Courrier. — 
Prix : 1,50. Par poste : 1,65. (20 à...) 


ECOL 
Cours de 
Tél. Nord 


professionnelle des opérateurs 
cinématographistes de. France. 
projection et de prise de vues. 
67-52. 66. rue de Bondy, Paris-10-. 


| L'EXPERT... (2) 
C'est le SUCCÈS du Directeur et de 
| l'Opérateur de Cinéma. Notice gratis. 


:G. GLORIA. 4, PI. St-François. Nice A. M. | 
(32-33-34) | 


acement 

gratuit, charbon pour cinéma extra-lumi- 
neux, cours technique supérieur de Lin > 
tion. KINOGRAPH, 33, rue Saint-Antoine, 
2à 7h. (30 à 40) 


Rai 
Fr 


MODÈLE MODÈLE 
1-9-2-1 1-9-2-1 


Ge Uebrie est le plus ertectionné des “Prises de Vues” - répond à toutes les exigences des Cinématographistes 


ra es 


Latina ses. 


HUIT QUALITÉS NOUVELLES : 


1° Fondu automatique par l'obturateur. — >» Arrêt aulomatique à chaque phase. 
3° Suphression à volonté d'une ou deux Phases. — $ Ouverture ou fermeture 
“ inslañtanée de l'obturateur. — 5° Mise au point, à volonté. sur pellicule ou verre 
dépoli, sans aucune perte de négative. — 6° Passe-caches, de l'extérieur, pour 
fous fruguages. — 7 Verrouillage automatique de l'appareil. — 8 Ouverture 
et fermeture de l'appareil sans toucher à la mise au point de Fobjectif. 


LE DEBRIE 
a 
est l'inséparable de l'Opérateur pour le Théâtre, le Plein Airet l'Exploration. 
Il fonctionne parfaitement, sous toutes les latitudes, à toutes les altitudes. 


ÉTABLISSEMENTS André DEBRIE, 111,113, RE SAINT-MAUR, PARIS 


Notices et renseignements franco par retor:. du courrier. 


Le Gérant : Charles Le FraPen. imp. du COURRIER, 26, Rue du Delta — Tél.: Trud. 28-07 
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